
 
 
 
 
 

Mattéo Mauret, l’équilibriste des pistes mosellanes 
 

Entre maîtrise et audace, Mattéo Mauret transcende le motocross avec un style unique. Sur sa 

bécane, il joue avec le déséquilibre, transformant chaque défi en une nouvelle occasion de 

s’améliorer et de faire frissonner son public. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Sous le ciel gris de Woippy, Mattéo Mauret coupe le moteur de sa moto, laissant derrière 

lui un crissement sec sur le sol boueux. 

 

À 26 ans, il dégage une énergie brute, enveloppée d’un calme désarmant. Avec son blouson 

en cuir râpé, ses bottes maculées de terre et son regard vif, on pourrait le confondre avec 

un pilote de films d’action. Pourtant, son terrain de jeu à lui, ce ne sont pas les décors de 

cinéma, mais bien les parcelles boueuses et accidentées de la Moselle.  

 

Figure locale du motocross, Mattéo a acquis le surnom de « funambule » grâce à son style 

audacieux et instinctif. Bien qu’il n’ait rien d’un compétiteur professionnel, ses trajectoires 

osées et ses sauts spectaculaires attirent toujours l’attention lors des courses régionales. 

 

Cette audace, Mattéo la revendique d’un ton déterminé « Quand je suis sur ma moto, 

j’oublie tout. Je veux juste aller plus loin et voir jusqu’où ça tient. » 
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L’histoire commence dans le garage familial. A l’âge de 10 ans, une vieille moto, bonne 

pour la casse, attire son attention. « Je n’y connaissais rien, mais j’avais vraiment envie 

qu’elle roule. » détaille le pilote d’une voix nostalgique. Après des semaines de bricolage 

maladroit avec son père, il s’essaie aux premiers tours de roue dans un champ voisin. Ses 

débuts sont catastrophiques, mais la passion naît là, dans un terrain malmené par les pneus 

crantés de la puissante machine.  

 

Aujourd’hui, Mattéo enchaîne les courses régionales et les démonstrations locales. Non 

pas pour les trophées, mais bien pour l’ambiance. « Le motocross, ce n’est pas juste du 

bruit et des sauts. C’est une communauté. On tombe, on rigole, on se relève. »  

 

Sa vie est ainsi rythmée par les réparations et les entraînements, mais aussi par une volonté 

de transmettre. Mattéo milite pour la création d’espaces encadrés dédiés à la pratique. 

Convaincu que ce sport est bien plus qu’une simple démonstration de force et de vitesse, 

il y voit une école de la vie, où les chutes enseignent la résilience « On nous prend souvent 

pour des casse-cous irresponsables. Cependant, si les jeunes ont un endroit pour apprendre, 

ça peut changer les mentalités. » 

 

En dehors des pistes, il rêve d’un projet plus grand : ouvrir une école de motocross pour 

initier les enfants de Woippy. « Si j’avais eu ça plus jeune, j’aurais peut-être évité quelques 

chutes… ou pas ». Un éclat de rire ponctue sa phrase, comme pour rappeler que les 

obstacles, sur les pistes comme dans la vie, forgent le caractère. 

 

Mattéo est plus qu’un pilote local, il est un passeur de passion, un acrobate prêt à risquer 

le déséquilibre pour avancer. Entre la boue et l’adrénaline, il trace son chemin avec une 

philosophie simple, qui est celle de ne jamais s’arrêter. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
   
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 


